
cieux niti n tl'ignorants s'iut roduisent par-
a tout, trappuent à toit es les portes : et sous e
s s pécieux prólexte ie (rire la charité aux

LI pauvres 1 U Jt instruîisatîlus
i: infanlts, ihs Sont lavnsà s"'dutire un11Cer-

tain nombre lu ihrnilles sans défiance.
Sjspère que je n'aurai jamais à vous dire

de vous défier dos protcssa nts Anglais, ous-

suiz et Anéricains qui sont pariui ions ; je
mê is móe heureux d'être lié d'amiti aveu

un grand nomlibro d'entre eux, je les connais
ils ont me ne d cuation t rop libéiale et trop
Séclirée polir troubler la paix des fitmnilles
Iqui ne pensent pos conue aux, ni pour les
SInsuilter.

" Alais je n'hésite pas à vous dire Déßez
L vous d s protestants Suisses !.... Quoiqu'ils

s nient. Eivent luir de brehis timidls et
a inodensives, leurs unntécédîults p rni nous.

d anPOnMsen à vous dit;.,,'un girad nom-

"1 bs d'entre eux sont d(I -loups ravisecut-,

c qui vcuilentt vous ou. ,e 1,is précieux dl

tous les biens. vo/rJoi.
I 1ailleurs, il l'est pas innuivais de vous

inlformier q uie ces :Suisses sont les frères, les
c ai et puLt-1 i re le': isa irs deS Suisseis

o protstats qui viennent de faire couler le
salg des en tholiques, euchuii -r eeux de nost

N frères pie le irie l epirguls. A Pheure

' où je vous puarl les Suisses protesta lits chias-
" sent les év.uios. hannisseit les curés, per-

Ssulitelit les religieuses et î;,rmut les égli-
'- ses des dtoliques de la Suiss...--

Ne NrfIons pIs aux Smsses proteritts qui
'. sont parmi nous,Ile mial qu'ils iium1 à nos Ire-

res danlis la 'oi... Non.a icntr:urelorsqu'un
" : Sisce pr tesinn '.ut rura chez vous, exer-

'eiz à Son y rd le pus stric e et la plus gé-
reusi lospit:lité. sas lui demiilt:il.er à quelle
religinil ilpnmrient. DonInz-liî à hià r e

' à inger. s'il en a hesin : pnettez-l!i de
'se ruposer s'il le d.zsire t:1ut quiCl u loiehlîe-

" l r i i t loinIl, i dlP ! prs voltre reliI uli.
.. Ii:s à Iinisl:iaut oi'i il vo rac egager ue
disoîussion r::liîgiese. essez 1z tout rapport
aîtvec liii. olivrez-lu i ]ior , prv s'i
et invitZe l- polillit Il se rltirer, s'il veut
cont inuccr.sa iis..... 1.t s'il li' respet1 pas
N v.t:S Voliite. lîmlitrîoz liui sans cér.niuîic

19qu1e elliac es1P t tire elo-z soi.-Pacinl:ît ce discor-.i. Chisiguy. asouvent

été piltrrluloi et ouit l'aditoire troublé par
p huit. Suissesc quiriaient. i;rlaient, vil-

traitnt et soritalienIt en faisant u tel tupage
qlle li voix u t ritie oeur a étu.à pluieurs re-

prises.c'uviert,. tn 'etit e-ux à mii por té
liiisolenîce juisrp ià mett re soni casque sur Sa
tète idans léglise.

Vois peeiz îbien (Il que lindî.iigiinitioi die Ca-
thoiiî lies ta:it ' son combil ;mais \lM. Chini-

I pria i les hîabiiti is diiie prendre patielue et
di, m, fLire vio.lec à p -rmne. et î1C Suis-

ss dh-ivent à ce ,;paruls dictées pa r a cha rit é
de n'avoir ps :ésurI lehamp punis. Seule-
ui.eîit.:i traisi¾n' diseCtiurs vi s l soir, mou-
sieur le prédicateui a prié ie.:.sicurs lus mar-
quill'rs de l d.ire d -se unre un ias de l'é-

ghse poior purprévenir les désordres. Et il len
mómie temiîiips îaverti- les Suisses qiue nous étionîs

toi a bAit décidés à Ice pas leur perettre de
Inos insuîiler imoniuuméenlt jljusqlue danis nos

Teiples. Uavis eu son 'd. et tout est
restó dans le e17.une. lix T.>10i.

Pointeu Tx Trimbles. 30 jaîlvier lSt.
La suîle <n. procain munèro.

Correspondn<ec yadielieie des

ståeaugw ZeliIux.Cli
Nous avons ein oclasion. déójà, de. fa jr con-

naît re le c duu itre du parti qui a lii la rev-i
tion Rom:î inîe. Nous avonss sigill ses cli-

lues aîtîoces et îîiltiplióés. La let.ro suivante,
cirite de lomle., pIr l ai i, à notre coires-

pondant Lyonnais qui - iet ] xlstirêîmeu îîoli-
geance de uu s la transinettre, le h' r-é«îlbi-
litera ldans l'opinion dcs lecurs. Cette lot-

ieest préciise par les rencIigiUemenil'ts in-
téressans et consc 111 CUelle le reibinle.

Rmve, le 4 janv. 1850.

ITon. jeune (fini et rhelr conmpetîi o/ci,

D'airès vot re demande d vouis tenir ait
ciul.iitl le cqui se se à .1oime je m 'm-

lde vouI< annluneer lt nIIvele d(li jour.
Noir' arm'e expéidiiunirje d la m lditir-

rnîiîîn vats.ubirnt(c un îoulvelle rédullilion. C .:
ui:itii êmle.ilu-tre gén1.r1rx oit reçu l'ordre
:!u rentrer. en Frane. Doux riments dl'in-

auterie do ligue out. gi'uluîîîemtt rer:"ordr'e
:l départ ;le 50e ourI la Fr ie, le 68e pour
Oraii. L'eflectqif de notre um dais les
élat-qR uliains va donc s borner a uit c îorps
d*'occiipation, f assez fort. cepeiliiit pour pirer

.1 eotis les év'ntulités. \ous poiuvez ajou-
ter la plus grande foi à îes nouvelles :îiîis!

..a lttes celles rlue t. uArai ous don-er
.1 l'aveiiir. Vouiis :1 pp1ruceriez la réserve dIe

mles leure-s, si votus cuiinisslez/ li. lurerete
ivî'c hlullet les granids carr,'s di plu pi~'îer d
Paris neeuilleiit les leîurs. Je îie parhîl pos

Souilemencît dIes juruniuiix sang de brulf c1ui
tri di<liîet. o von'c le mes e e l lomie;

maliiis j e com tpr'endts encore dahins ima récrimîi-
nliltiolI, rcliîxqjîi pår t le1r àgc is oil1 iiloitîs
reCsli:etitble, et leir valeiur lus oil minîs légi-
ti.lle) iîîuî'lteilt. et premt1ère uigiic dais laî vo.iî
dei l'ord re. Jle désire vous enl citer deux ex-
eiinpjles:gérl

A l'ulie des cierîîières soirées dîtgnóa
eni eh'l'qui reçoit tous~ les diuiîuiielmes, o: s'es5t

hiituc'<ip cîntir'eu d'îîîu a rtielo dlii jîîltt I lu
Cemsth.u 1/I lnî /.q .1 siiu la fi diiîe son euorrespou-

dantii, annonçit cîue l'e ~Souver:ini .1'oui il'e
aivait. ollet au gréîîrnl. pour sa l'îîuc et. ses

Iilh'sld magtui liues chiapelets e.t dis módlaîil-
hes foirt. précieuîse.s. Ceito nouvelle ni':vait
rien due bieni sii'urummt, car ltut lu mioinde
conii it la gélu rusitó ut l'excelieîît cemuir de
PIC IX; liais ce qitc tout, lu mtonde et le Cons-

titutionne'l sanis dloute uic savenut pias, c'est que
le général Baraguay D'hiiliers.ti'a jamaîis ceu
dl'o utreolemmoque con: épée.fidèle:,utcd'auitres
hIlles que ses bonines actionî!...

~ELJ~NG~S LI~UXft
- _

Autire exemple:-Le N - 24, déceibre du
Joind des D1ibi.s annionce à ses leeteuiîrs, d'a-
près tulle corresponc e de Civita-Vecchiu,
cue sur tous les murs d( lRom ne on voyait d'im-
rmenses placards n1lhiçiés' pour apprendre 'it
piple R{omainn heureuse iouvelle de Parri.

vêe a Rone cdii Saint Père, laquelle arrivée
était fixée aî 2janivier. Or jaun i afielie de

ce genre n 'a été plaîcardée sur les murs de
R:oimle, attendu que le jour positif du retuir de
notre Saint-Père n'tst pas encore arrêté à
POrtici même. Ce reuoiu t' est prochain, mais
rien n'est eicore ofliciel. l. Sotuverain iPo:-
tife appreut les prép;iratifs que Pon fitisailt

poir fête r son airrivbe à Rune, les a fai t suis-
pcdlre,diantquii'il tu voulait plusde démuiouts-
trat ions. "Ce n'est a tit conruîctirt rini vent
renitrer en triomplie dans sa capitalea-t-il dit ;
c'e'st un hon pèrne qui veut rentror en paix
ait s'in de sa fa ille." L'7 giurl Cor-
lova commaniuit oui eîîif( d 'Farmiée :f1pa-
guole c iItilie st tououns Riomne. Cet hliomi-

me éiie cnt descend enb roite lignei dtu i-
uneux Gonzalve de Cordoue, le gand capi-
tailne. Il est 1 ui des inillers offiiers du
Prinée Espao l. Son courage, sa valeutr
prsonel le ég lenit son excelluit esprit ct

son dlmiration respectiuuse îpour lechefde
l'érlise catoiiilu....Lrs euryphcées de la dé-
miocurutio permuauuente à Romne. vomisseui fl'u
et flamme comru les Membres de la Commais-
sion quii vient dîle ucoidanrer à l'exil iii gra

nombrr-e de p.rstinonnes com promlii nises et Ci dc-
hors de lI'o innî isti e: acco aIrè e iii i PieiX. Ces cîln-
dalmintionsplIortentlpresrlu(e ioiutessurleschifs
mllilit:aires ip i, aprè, av'oir abandonu hi cau-
se légitiiie île Pic !X, ont nacepté un gral e

suupéricuir dans l'ariée du Guial seus les
dr(eaux de la iéiiibliiie dite tomaine.

Chu 1eon1s uistanit les rôle; su;pposonis
que les vauiiOus le ce jour soient le voin-
qieiîurs Le demain.s' <.utenterot-ils eux,
de hi liaiine dui l'xil ? No . mille his iii.h It

soyez-en l Sr S: pIr uitnmalheur dont Dicei
v.eiuille' uis prî.weriV, les vaincius i rio:ii-

plulcent deinnus î'rions hi h:cehr récc..
luitiu :irelii.'hrmdtlash·srsdcleRomi.

le s:ol iulerait à Ilots siri lus i cats pibli-
qutis. dut C iîth :tui Quirial. ii Quiritl al

\~utieuuI. Le :éie île a moi. htuerait siur
1: viile. ut ji r aors, I l 'y itîit plis qlue
deux mip. à fi:me, cîlui des vi'tiies et i'c:-
lui ds hurriel;ux. omiiei deviedrit une
uiniiie-nse nreéuie ou le< tigres et. le pant!res

au:enes jclis à graiik fr.us lu leurs deserts
poiur déclii'r' les chairs palpitaite's dles pre-
iiiiers chiréticus, ressi'ornient sous dus fi-

turesiu iutnaines pour déchirer les entrai.les
des hommeti!î<s i1pi'i ; ont voités à la 'engeance.
Alois les llotsjauiâtres dit'l'iire devieudraient
rouiges do .sau, alors ces flot.s gros de meour-
rus charriri'ht à la mer los muoice,auttx le

caacl:vr s !!!u.. N royez pas( jute je (hrce lcs
couleurs dle ce tablelit sitist re ; je lîes rello-
duits teles (Iue je les vois sur l Rpalette des
ennemis de 'ordr 'et dle la société. Ce Cîuie
je vous écris est le résiium fidèle île leurs
Seux, dle leurs désirs, de leurs espérances.

C'est nmi éch 't' vrai dle leurs paroles d choli:ne
jur.-C (itqe je vois écris sans pecur.,civer-

tetmlent et sign de mciin nomn.thicchacuin ici le pîeu-
-c et le répète bien lii.. Chacuin sait gui i.les
premiers coups s'raient poités axi embres
dlu ceirgé; chacim sait que pasun irètre lle

'esterait. vivatut à Rouie, si cet ail-eux cata-
clysne avait lieu demi:i in ; et chaeulin i it auu
jour le jouir. 'Trembmlas, eO'rays d pitéset
etsans precaution contre i'a !enirleshn;ôtes

gets n'tuIt pas mèîe le cotrage cde 'leutr con-
servaitio ; ils n'ùsenut pits se comptr ; ils out

lieuir, les iiseusî,s ! et ils laiss'nt. faire. lls te
Voient pis i'c'un face(lit ucrime iqu'elle doit
coiu.battre,la vertu silencietuse et pruobant par
là iimeii, devient complioc. Triito, a l riste !
l'u>r voi-us lidoniner îuu-ne idée de l'excès d'épio-
Lante danst hiliile 1-s lonuiétes gis soit

plngés, iôme à h'aubri de nos bayoneiitieos, JO
tue Veix VOis citer que ce seul Cxiipl: tlir
Iit.n liun ji'uine c un111',o aussi 'ar-it de pin -

cipes qpu1e l1it et vigIureux de constittinst
vuiiimi tue troucii'- à mîîeînî hôii'l sous les haibits

L'u1 LIIIIuu-n ld i upIle dl' trI use e. Il Ve-
nuit r11té.ré iarct icogni/o,m'iprtr des
docuinis préieux poui lhistoire (Ie J ei
piropose de plibiel.. Vius au izi dil :'-
erir, lui dis.juit ho reimr'in tnt de sa dé-
marchle, je s-rais allù vous trouvr.''ous
uiiz:iit comprmi, me ri'pondit-il,en pâlis-

suut deseri oignar<ió si Pou «mtire
je suis n ' eIltion avech leiutur hîistorien ré-

actinn tl'e di notrei révltion...
Adin umon chier triuîe, tout à vous,

Tîetuure ilu "'rés R1ev. Evègei l ghsA
Plihuclelpihie..lecudli uhprès midi 3 Ijanuvier.
Coute nous t:'avonus ciin nuin ratppoîirt dle

etite lcOtureC iuis alîlons dîuniicr la let tro scui-
v'ante poulr y suippiler ceu att endcanit.

.4 L'Editmrua de. New'î-Yor'k Fre'e.man,'s.

NIloN Cîîut.: Mîssum:.
.\Vot rt ou. et ex::etit Fvèque nouits a procit-

re uîne satisthetioni iei ordhiriî e paur h:t leectu-
re qut'il hotus ai dóil ivreC danîs t i hl:e dc Mtusé-

Nous' avouis éproiivè comiiien il luii étuit.
ogr'éabhle de girat i --ru ainsi Ses ancieons atmuis, ci.
dIe fuil-c autant iii itveuir dl'îuni ins5titutionu quii
docui à sou zi.le, sa preièu) ére e'xistencee. .1 e
nt'ai jaisi~ vii aui .\lusóumit îuînauditoire acussi

nuhouliaix pour enutendcre iin lecu ciurii. Le-
nomuubre surupassait deux muille, et poîutvacit

m.cnitiert à deuxu mîille cinqc centts. Ce n'ai lis
été miue 'euite. réculte puri .Phihtadlphie !
Mais quielle aîtiention ! quel inîtér't ! Quielle

appr uio dle la lecture ! C'étatit admlirah.e
de voir cela.

L'Evau' e n' d iéspouinut personnuie, à mloinis
qîue ce l'uit ceux quiî y seracîint venius a.vec unle
espuéranice muédiocr. Lat l'cture it'oit pas
écrite ; et il chtui t èévident qcu'îunei grandce pacr-
tic ciu a été pirépar'c et dispuosée au muoicut

mùmemis cela tne fes-it qu'augmenter l',t-
tention; car l'Evêqtiuîoécnit plein de son su jet,
et p:uaissait plutôt vhQere-cher' ce qu'il cevadit
omettre que ce qu'il cevait dire. Si vOUs
tIvez cnci utii nirapport Ie ce discours, vo[is
l'imrimniuerez ce-taiunemett,si vots un'cin avez
pas etu je vais it:auuuioits vous domner tille le-
gère idée de ce qi y i été traité.

Comnie hors d 1'ui-ne, P'évèue a ru éi n-
té 1 éta t ide l'Euroie au milieu de ses récentes
révolutionus. La popfulaen o abadicloiinée salis
prinuci pes, et se rounlkct feulleItent, sans prévi-
sion ce Pavenir, iion apr s de ciioivelles iisti-
tiitions, muais après les obji'ts de ses caprices

imit.ans. Le rcuitat de tout c l., comn.
mei eut France, a été . diutimilion Ies liber-
tés. dotu. i s jouiissaien.. Paruout lic i rgo.uver-
iluins salis pitié coi veis le peuple et le euple
Outré contr letirs gu:rverneurs.

A il milieu d'un si tri-te.spctacle,il nuis a
lionlré cuiiihommilue il'tui gcuire bient diffiéreit.

et ogissat d'aprés I 'ates.prie: Pes'; Pio IX
aimai soit son peuple et ii' usé de sou ipouvoir
lI putir so in eitt son bhîcur. Lu peut-

plc lu iau lemulani cles modifietiois danîs les
il Istitu tionts civil-s, et des rl-Uiris scur Pa s

ic P'huiistrtion ; et ce hun. rince appella
d:uis sou uiseil les hoiies lis plus iit elii-
gls qui p rtigenientses sympathi.'s, et leur

atccirdaL c ue qu'lS séiraient. Ils cimanudoicuient
tuntt- cosist ution.et ave m'aie d-s homes les

puis sages il luir ei ldoin.. unie, propre à les
s:tifir. Si la vrai:' liberté eut été le point

'' vu dvies îélibrux de Italie.le ur le Pi'
IX aur-'ir. ac om hp lears déi uiant qu'il s
aur: eut u le souhaiter. Le Souverain Pon-

tif dmeuer do10 ri1 phnt tanlt en stu

état civil qiu'n son eani.'ri:r l'crésiastique.
sur iljuqgemet. que le minudil et l'h.tuiir f'or.
i!ic-rolni -lltre lui et ses sujets rébulles.

Aprésavoir préseutéd'ain:luieu aeie vive ce
tablen u.à li traison(l, dl ss audiars, hl'éVqu

fil Ili,.(? .. 1',-:ussioli lu droit desuheniunens;
om1biienu sei cistituins l;.itinio s55uut sa-
'r'"cs lirit.-s cuntre l'pielles il t invio-

inble, lis curilti's q ,i inn idt sa suui'tio , ut
l-.- u i s ui jisii i t la coscieuea i1 mn

OH lui rsi .luir'.iil dev it iinj e et 'u"st
dii'ér lé;tittue". Alors il r 'preseîte h'f ii'

Cthiu tu- me et ut tutu ruiul uarbit r. dcl
ces drui't. Le pouvoir qui a réé l semti-

mnt duu j..sue enre h- gouver:uis i-t hs oi-
vr'niés, en gue uîx ii d ci ondoire avec

juist.ie, et il les dtsuavueII s'ils tymuti ut
leurs sujî's, 'u même teups le imm poiu-
oir a irele'é!es sujcts de Fétat de dégrdu-

.ion. et leur a enljointt unue soti:s":u igueu'
dlei Pl'loim-ie, qui iobeit par cousuence aux

rois, auux prmeestougoutrnurs qu~ci ont été
autlris s pir des lois iraisouinaIdes.

Esuite. il a disenté I'anurehie et la subiv-r-
ziCon des lées. quiu ont cnraetérisîé le seiziÛme
siècle, et cuuîil n haissaice au proitstantismo.

Ua éeorit i centrale de l'e i e ut éd- cbraulée;
la ehrétieité fuit Ilis' cil pièces, huitÎ fut
rouiI'. Li. main Le Eglisc l qui restrai-
rriait les 1pihsauIîces étant ekl!v'. l isp'-
tism s'est t rainé cu remplu t ;et il ; f1aill
to'uites lus terreurs le la révoluittion franicu se
pouur rundre à la libmirté nmlî aine ce que la
réfbriue cuLI seiziètte siècle [lui avait clalev
Le protestantisme à lui su" eusuie iison euch:

et Soli cs m pre intec sur touts lts cvcneien.s iml:-
portuais de h'histoire. Quand la coiifssii deiLI.-

luii chd'A ir g IrutCaSs c 'exuste, oi n'xis-
:era que dans l-s v',ieilles liribr i r i qe fbi l-
lîront les étliudas.le rotesuuutisme existe-
ra dans les ulilues. cheins à lisses. limoo-

pol's., d-tts ionnalus. cu. elarées stur pied.
A près ce lu l'évège fit voir : tie otraste qi

exiStuiliito les auteurs d- 'indjupid.uice
des Euits-lin:s et les préés nits rvoltiouns de

EuIIrop ; il démont ra( qute e-s d'rnires i
pour:iunt cin uaucune maiè'reié tecomparé's

au pairiois.ismueu ie lns pèr's. Il 's 'idaprès
Svoiur prl tunie heure et demua. Il s'tuit

tellement uittaehé sol iat iiloire que prson
nie iou\vti. se uesuadcr qu'il avait fini ; et il

SC passa qiuei--s mintesuavant cluon col
mnç i-o' mîS tirer en silnlceu.

Aîujooni hui 1ne l'erru est ppagée sus
toutes les o ils, u'ellc se tiuuu:iCt avc li
vivcité d l'éelair, y1ue i- vérité lut uitià pa
luts, c'est unue chose u(pi oncile d'entene

Iiu pareil dicoirs ; et je suis ci'rtain que l'im
urion Si i. le lai lî'ctur dle Pèveue ai pro'îduite.

restera lciigIt 1 is dans les souvelirs d'un
graud noibr qui l'ont etdu, ct qlii ont
faissé lui lile aveuc i-s set imueîs bien Iii'e-
renis ce ceux ,u'ils a vaieu n y entrut.
Accptez, lîoi oliur éditeur, mes iieilleuirs
souhaits l irvoui u.nl iet, pour la cutis

dontt vous ies aIvOcat, et er'oez mii biin siîî-
eèremiîeut votre..... etc.,et-.

E. L. N.

suissa.-l ois huit en'cr eurnéistrer le,
noes île lu lpluis hiusse persuition. de' la piart

decs liudu-'nux &uis-es. Ils cuit cha:ss', pari
uune ulnit d'huiveru lt-s Suris cde Cltirite di'îîn
houitual ut Porretmyui:i î't 5i îen i'euct L': lut

bienvu~eillan lce cIe: lidièt.s. e.'îs sajintes hIles
nî'urulai enit ipas sn oi dr-p>.«r·'' -h/ns !

($& [Phi.siurs au'ti.e e-s uc:ti l uteiic de: place.

(Du C.maeîn.)
Coss-rauetrios uS 5. 'vuus.. -Oui vili par h'

tabtle.tu ci-dessoust" q]ui' ti o iiempunîitous au
Mocuiirng'honjch. cde veunredicîu'ul y a~ mia inte-

i:uiit s'r te:- 'liuu>tie'rs tu Quebue ei îles cenivir-ou-
Q- gr-du naviuu're's du 'p:urt toital dle 20.:225 itn.
tunus, ce gîîi faut uî t'umpgu mioyeu dl: Sî4.
7-.-té.uòm's- l:&a;l ués àc 30 puisutrs lu' tîlunneu: ,

7501. Il est probualei qui: lui iun'îelb' liii ilu nuac-
guiti>în vai donert tuile granude activ'ité à etue

brancheilt île niotre iiuistrie muiliitturièret, sut-
tcul i nutous obiltnons, tot pîti:ðt si les arma'uîuicirs

tiunuéuicauinîs ubt ienneunt pomuî noîus île leur propreni
guvcierneenèróiproiti dlu puriv'ilege- catt cet te
lii iecordce titu armaut oui-s anugluiis ii'aceerî et dle
faire enrègistrer co:umte nuatioiuuux cdus luiiimenuts

cde cnsrucinlétr are. Les-'Àiicain,-
e'c imme les Arglais, uJu a dnimporter noire bois

à g rnud< frais, f'eront cniritruire leurs bâtimeits
liez nous, pú la main-i'œvre,- aussi bienI que

les inatéóriaulx, est à uî'eilleur muuularc'hè. Les
dcerières oie uvelle d'Angleterre nous apprenl
nent que totus les 'laniers de constritioin étaient
pleins, que, par suite, les .ontrats éhienut refusés.
mêmei prime, et qruen pour les remplir on était

oli d'avoir renturs ai ux c.hantiers de PA iiéri-
<lue i brN'orîl. Dams le iliscouîrs ruil a proiion-

ié à la e'l ire W héh mioînre.ardi dernuier, M.
Pation, qui, sur eti' ttei.matière, mérite îuun peu plus

rie uiance que in éconiistes 1ilitiqtues iii-
berbbs, a dit que si la réciproité lerianiiée au

gouvernement des Eiats-Uniis était accord'e, il
tuc doutait pus i'n les îles bâtimIleIts l% aldon ile

coennermIc uurnit bc-eoin ne fussenut construtiis à
Québec. Les annexiniiste de Montréal n'en

Irsi.teroint lus moins i dire Ille si le Caîiau
iiet anneN iux Etats.Unis, Québe, est ruri.

àó" tout jauus;is.
Ces lion" n:îais d lo ouvriers, pour les em-

cin ger à voter ei lfive'ulr îltîuî ainxi h-iite, étai-
.laient pmpriieiisempent à leurs ye'utx le tableauti des
bâimenits 'onîstruits dans les diflTèrents pIaris du
.ilie el( dui \las-anlu Iseits pcutuendant l'ar.née

"'.P'irluuent en ruine " 1849, maiS ils se 'r-
iuenn bieii de louir tront:'rer le revers ti cla iîîîdail-

le, c'est-à-il'e, le hliilea de" bâtiuneits cous-
triis dlu:ants les ports îUcUOiauîx pendant le mîtémUme

Dluiis la piie île dut Prince uouar, lotit la
ppulaîtiuon u'ex'de tière relie de la vil'e le

:onr:dil a éi'ti oi'ntruit Celei anmée 83 bâti-
menîi u l pon rîr uilI de IH.826 touneaux.

Dans li NsuIl e'aui-nri ic, pendant la tué-
ut i Inn 1l-9, il a iété Iâ'i a Sant.Jan pour

des uriuaiuirs Angleterre, niais oulrégistré
aSa in .. LI:t ,

12 tav. jaug. 5,495 ton.
FIl a été ifi il 'uri-

gr.itre a Sa:iuhi ii 73

'Total hiaq i àSt-Je an 85 "

AV 'luimiehi Q I 4

TI'il luxi deix nuu'i, h10j "

25,7S4 *

" 31,279 "

t4 6,7653 "'

'" 3%,4-' "

la- 3 ilem-bre 18-9. autant quon a tu le
en-1 iner, il y a vait., app:trtenlautl aui port d(I Saint.

Jean.i05riv. jaug. 93.192 tot.

Ait port de Mîruidhi 90 j 7.-1 "

Tota5l 95. " 100,656 "

il y a maitennn t

auix 2 poml 6 " " 34.050
Il p lunit c iîlue uile'' régimIle coloiaîl ' étotuifl

imtouis ieie iuurii quePiiteillg-icev u la bon -

ie Icidès annexioniste<.

Nîîîirctoss c-r uusr rlxs.-Il a ll à
son Exde'.llntce i e truverer ténéral d'as-
soci'r à la commission cie la paix pour le dis-

t rt i e MoIltrn'al, iessieurs A n;ihle J!tt é dle
St. Felix de Valois et Jeai Bu pis Lamière.
do SoroI.

3I nau plû -àSon Exellenc' de dlmet-
tro de la cmmiissionh de la paix pour le dis-

tu-jct dle St. Fi-inucois, savoir :-hn Mu-Coun-
lel. di' atley ; Wliam A rmis. d- Aseot ; Jo-

h -riiook R kin. e tBro iitou ; Saunel
Danils, de htiptonii Ahol Bayinton iuohns'-on,

de Buoluon îî; Chestor TIore'y, île latley;ot
Gorge Washigto 3ro.iks, le S'erbrook,

óers.Soni Fsr.lHence le goîuverneur conèérnl a
lit los I ncmiunautiouus suivaiteL's :-TIomuias Ca-

'ndI, éer., p:uîr être gre-'mer de la Cour( de
Cirit ouur le .irînit dle Chicoutimi, sous les

d ispositio5 deo h 1 2 '-iet.c iap). :38. Da-
îi.-. H uuV, dIl Sr'. T'lctio-as, tilhounme,
pour êre. inpec1eur Iu revenu,,ur la secon-
ic îdivisjion il: conIiié d Middlesex.

N 1Ane.U set FaitsDie .
-Los jouuu i ii txde Qc uébc annuioineeint que
M. O. St..art su ' riuse à ou:cuper plus long-

elmps I.- p euuicil de airnirie cette ville apres
zzivo ir 'rm!iivc hnneurî e intégrité peidfalit
six ;auuus c'tte h:rehonorable.

-'.: ri îidt. tuie maison d travail à Kil-
lariny est. devne la proui dil iindie dans
leel out péri vingt-sept p-rss.

-L' Suit d'Ha1LileI:< public. t iune lettre de
llti'h iil'. ju Uniack dans laqielle ce

mOuseur se rnl ce- nrgliuueinit coutni
P e:'u ion propsOée tit Canuda aux Etats-U-

NTci.t rDE V'A N R EN5'sE L.AER.--Le gîééml 'Vo i
R-isltai', qui. eut 1838. iîccupau Neu"w Is/ruz
eni palrticiuîant à l'inisurirectionî cii IIut-Ciuîtada.

est morcut tderuuéuieent à Syrauutlse, E. LT. cii

--ie rerl e ni sdt îles i tats-Unisde-

illcaduitt q1ue lelur union it cissouute, a donnué
Occasionu à M. 'Dauyto lut tides se teurs, de

suitenuir "4 pieunul lCiioyen l'a le droit le sot-
liciter plui'oir suvrai de s'linitilt-r Icli-

i me," et ett avis a utprévahitli. W'urateur- a
dit ue cette reqle demandita nu d seut.t d
se reuIre couui d'ut l i c' r 1uqre, atetrdui que
les membr-s uie e corps avaient juré fi lélité

à l0' e i ut ·io 1. Da ;à, il est flile a urison-
lier pr unakci .

-Ls f-uillesd[rlraiol :ountieinent le récit
d'tu1e fo'ci(le di mleurtr's diont u. lplupart au-
rtiont pour cauuse les exliliIsiotns ihr (es d
milliers cde femiemiuiers chias terres qu'ils tenaient
à bail.

-01 dt i u'un dos soldts Li- Garibaldi est
depuuis è'éti dernier- à lntué laits 'emploi

dtui barbic-r qui dieurctie près de lit rue Me-
Gill.

RuSStE s.r 'nu tthtuu,.-La cointestationm entre
la I.l nssie et la Turquie est entiu terminée,
mi is c'st à peine si la Sublime Porte at con-

servé intact sotu honneur. Les exilés, à l'ex-
cepltion des Polonais. sont transférés à Koniahl,
dans l'Asici M iluire, et le Sultan tue doit puhtis
aigir davantago comme il a fitit. -

y ALÎ.EIAGN.-On asšure que !'A uitricels
vient de scumettre à laPrtussecun tuotvea lu phu il
cl'organisationc de la confédération ertani-
que.

Extraits de .Jonr-aux.
DÉPLORABLE ACemENT cAUSÉ PAR UN MOU,

LIN-A-]iATTREt-A Si. Barnabé, cou'uté de St.
vIauric.e, le 7 du courant, un jeune homme ih

nt le Elie-cGeli. as dit l'Allemand oc'upt à la
lianouîivre d'aun muutlin-à-battre en voulant s';' -
puyer sur la partie ditumoliî 'voisin di tibttreur,
eut le mîalletur de glisser et. de se foire uisir la
iain droite par le- dents dr ce .yliiltr-- louiiri iii
a sa pleine vitesse ;un instant apre, il avii: a
nmairi et le bras, jusqu'à une petite distaliée do

'aule, uuhorriblement mutilés, si bien qp'il at
pr'esimipossible :e distinguer les os de la mli

de ceux de l'a ant-bras tant ceu-nci é<tieit bii,-
yés. Li chair n'était que lambeaux, iélés c!-
par ties l'habi uet. les ouffrances diiui tivre jeutiie

hommiiîitre, de 21 ans, réunies à l'aspiec-t hideux id
la bles.sure, pouvaient déchirer le cSur Ie Ioimti-

mlie le plus insensible. A près iun parc'il vvcciildii,
l'ai pulaliion devenait évidemmneilt., éfs"aui
aidsi ftu-elle faite, le jour même de P'ridel,

par les dorleurs Lacerte et Desaulniers iP;r u
ehieibe. On espère lue le jenne humiié survivra

à son malheur, et que cet accident er virna de h'-
çonî à ceux qui ont occasion de mu vrer î
s'irtes rie mouliuus. . enerei .

VOL AVEC EFFRACTION.--Un vol de 111114il u
dacieux vient d'être cosamis en celte- ville d;.i.s

la nui: de jeuii à vendrei. Les r oleiurs .-
sont introduits en enfoniçatiuie des dii ul r
esi du magasiln de J;un's Dikson, b'r.. & Cie
donnant sur la principale rue de celte vi!te. et e.
înt enlevé tuin colfre-fomrt ei Iert pesait 500 livre'
avciu tout son ciuOni y tenu, y inclus une s me
£60 à £S0. ainsi qlue queilques billets .e bangqe
"t pióîes (argent inuiioyé qui se triem lau.
les tiroirs et dans un bureau. Ce voi iuuis ai
milieu même, et siur la re la plus filq-ijtuirtue de
la ville. dns tutnîmagasin près et a-' us du.
quel cutihaient plusieurs hommes, esï iiin ild a
los le s plus audiilacieutx qu'il soit poi.sibIle di u:-
giner. Rien ecpendant n'a pu meure etci'or- ls
aîiuorités sur l piste des voleurs. Nil doute né-

anmomîîuî ls que ce vol nait été comiiuis pur le.
mumes brigands quiiii ont déjàpls d'uic fois éuo"-

lié noire paisible localité par des vols unI'î au-
dace pareille. Espérons que relle nois--i dit
moins la justice mettra la main sur les coupables
et qu'ils recevront elifin la punitionu tils ut
tarit de fuis meritée.-Journalc desTroi-usRivières.

-La principal organedu parti (annîuexio-
niste)le Montreal Ierald,s'est tellemuieunut lh-lié

de notre manière de le combattre Un lop'pijulî
sant à lui-mêimie, en tourniant coutre lui sus
propres armes, uite poc n tie plu niS en005 ci fuur-
nir il . répondi à ia défi que nousi luijetiouis
en cessant d'échanger avec tions. Nous ne
savous loun de quel côté je la ligne droite il
est aîjourd'uil ue par ce qu'en disînit. les
autres journalux. . Canaen.

TnourBs PROvINcIALEs.-Le comiiandanît
en chi f a roi l'orire de licencier les trois

corps ide cavalerie provinciale, ahisi que ho
corips d'infanterie dû couleur de Niagara qui
out été minîtenius sur pied depuis lIS trubl
de 1S37 et 38. Lotîr temps de service exire
le 30 avril. Idr m.

UNE LEÇON POUR LES BRULEURS D'ErIGIES.-
Trois des individus trac.uits devant lus assisos

luit comté d'York pour résisuance aux ohiciers
de poice qui vouuireit les arrêter pendant.
qu'ils proienhaieit l'eîligio rde lord Elgi ldatis
les rues île Tcmronitou poura la. brtli, dans lt

nuijt duii 9 octobre. ont 6:6 déclarés conipalules
itr le jury et coldaiinés à tui mois d'eipri-
sonniemncit. Un des trois, noncm Joli Wil-
son, pour avoir fraupé titi des oflicics le po-
lice, a été condamné eu outre à payer 50 phis-
tres d'aimeicde.

Tous les trois ont été graciés par lord El-
gin et libérés le leildenmain. de.

MARIAGEs.

A \r.huèrce. le 11 du corant, par m'i-
re C. Giui d, vicaire. i. Léoi Dequv.
c-ultivateuur dii t ownship Ide Stukeley, :2d. fils
Ie M. Isidore De'qluoy, de Verehurcs, à.Delle.
Lotuise Cardieux., 2de. e de M. Atugustin Ca-
lieux, de St. Denis.

A CIanbly, par le Révdî'. Messire M'Tigniault,
ciiuré il 1lieu. Emery Férè, Eer. marchandl de

Stukley, à Delle. Mlarguerite-Jusephte De-
mers, fille d'Honlorù Demuers, £:r., de Chat-
bly.

ASt. Grégoire de Moannoir. le 5, pnr lMI.
H-ik', l. Pierre LnLuiie, à Delle. Elire

M\assé.

A la Riivière-dnt-Lotup, distr'i-:t cles 'Trois-
Rivières, le 16 dui couranît, M. Muichel. Ru-
guet, anaieui curé. Ce monsieur était tué te 17
juillet 17S9,Tfut ordonnué pi"être à Quéebec, Ice
'lS ijnil lot 1819, et fcut sutice.-sivemenit nmissiont-
nîui're de Madawîaska et eturé de Rimuouiski et
che St. Fraunçciis.

Eut cîtte ville, le 12 dli c'outrant, Marie-Cé-
litu:..Whiiloehuine, eiuut de M. Daîvid Lau-

t'reut, àgée de 15 mlois.
A De-sc:hamribault. le 7, à l'àge cie 74 anse, M.

Patul Peurranilt, an cien et respectable cultiva.
leur dle cette pairoisse.

A Qiéhec, le S, à lac rés identce cde P. A. De.
Blois, Eer.. 0Del. Charlotte-Luce DeBois.
àge' îde 49 ans

A e Coteaiu dut Lac, le S, Marnie-Annue Joó
phinie-Ro.se..Adianna, âgoe deC 5 ans, enufutî' de
Loiuis Adamts, l er., N. P. -

A St. Hyutcinthie, le 6, à la demeire .de E.
Catier, Eer., MU. Josepth-A delaurd Sénécal, com..-
muis, âgé le 1S anst et qhuelqlues iaois, îuù et inus
truih danus ha parioisse cde St. Marc.


